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M** LCCIVCAU <<1 droite), surintendante honoraire de la maison d'édu
cation de la Légion d'honneur, à Saint'Denis. à qui le général Bré-
card m remit la rosette d'officier de la Légion d'honneur, pour les émi~ 
nents services qu'elle a rendus pendant trente-cinq ans à la tête de cette 

institution, (Sipho) 

1.261 prisonniers 
de retour à Coflipitpe lundi 

« Nous revenons travailler au redressement 
de notre pays et au rapprochement de 
la France et de l'Allemagne », 

dit le CHEF DE CONVOI. 

La destruction LA GUERRE PU TONNAGE 

d'un convoi de pétroliers dans l'Atlantique 

LE RAVITAILLEMENT 
DE L'ANGLETERRE EN CARBURANT 

EST GRAVEMENT MENAGE 
*, 

Une déclaration du contre-amiral Luetzow 

La possibilité 
dune grave crise 

alimentaire 
provoque 

une vive appréhension 
en Angleterre 

Genève, 10 janvier. — Dan* une 
Interview accordée a un collabora
teur du « Daily Mail », M. Hudssn. 
ministre de l'Agriculture, a déclare 
que l'Angleterre devait se préparer 
à livrer une nouvelle bataille sur 
le front Intérieur. 

< Cette bataille. a-t-U ajouté, dont 
•ou* devons, & tout prix, sortir 

^ » s a a s a i • « " • • . ^ ^ ^ • • • ^ • ^ M 1 ' vainqueur*, est celle .qui nous a l -
Berltn, 11 Janvier. — Parlant dl- l'ennemi, loin de diminuer d'inten-. particulièrement dan* le* région* tend dans le domaine agricole. 

manche au micro de la radio al iNialte . s'étendent à toute* les mer*|frontières de Ja Tunisie, avait mon-) « S'il nous est impos3ib.e de trou-
mande. de» récent* succéa rempor- du globe. De son coté, l'amiral j tré que l'ennemi tendait avec a char-1 ver un demi-million de cultivateur* 
té* par le* sous-marins allemands, Istark a souligné que le problème 
le contre-amiral Luetzow a déclaré :j de la guerre sous-marlne n'était pa* 

« Le nouveau coup porté par les! pris assez au sérieux par les Alliés. 
submersibles allemand* à la flotte Enfin, ;e commandant Brower, dépu-
pétrollére alliée, affecte non seule-! té conservateur à la Chambre des 
ment la stratégie ennemie en Afrl-1 communes , a déclaré d m » un ré-
que du Nord et en Méditerranée. | cent dlacours qus la plus lmpor-
mals fait peser en même temp» une i tante bataille, la lutte »ur mer. 
menace tréa grave sur le ravitaille-1 n'était pa* encore gagnée par l'An-
ment en pétrole de la Grande-Bre- gleterre et que rien ne semblait i n -
tagne. c e t t e nouvelle victoire de la |dlquer qu'elle le serait un Jour. 
marsn. allemande confirme 

LES CINQUANTE ANS 
de deux grands serviteurs 
du Reich national-socialiste 

leur», la crainte qu'éprouvent les 
Anglo-Américains en face de ce dan
ger qui s'accroît chaque Jour da
vantage. 

On peut trouver une trace de 

Le* répercussions 
sur la situation stratégique 

e n Afrique du Nord 
Berlin, 11 Janvier. — La destruc. 

L* 98s train de prisonniers libéré* 
a u «RM (ta la relév. at arrivé à Com
plé ta* lundi après-midi. C est le plus 
Important convoi de la premier. *é-

cette crainte dans les paroi.» et le» | t lon du convoi de_ pétrolier*^ angjo-
écrita dea expert» d'outre-Mamche 
et d'outre-Atlantique. » 

C est ainsi qrue '.e chroniqueur na
val du « Daily Express > explique 
que le» attaques sous-marine» de 

mérlcaln dans l'Atlantique, oilr» 
un nouvel exemple de la collabo
ration exemplaire de la marine, d* 
1 aviation et de l'armée al lemande. 
La situation en Afrique du Nord et 

(Ph. Satîo ) 
La relè»e dan* la corps médical 
De* médecin» civils volontaires pat
ient effectuer la relève Jet méde
cin» de réserve maintenus en capti
vité depiùt plut de deux ans ians 
le* stalags où ils surveillent l'état 

sanitaire des prisonnier*. 
Voici, à la gâte de TEst, le départ 
de volontaires pour les stalags l A 

et l D. 

rie de cette 4c tranche de la rewve. 
11 ramenait e n erïet. 1.261 prison

niers originaires des EbaLags de Lem-
tatft do Trêves et de Forbach. M 
Oanne. eTus-prélct. M. Lehuiller, 
maire de la ville, le médecin princi
pal Carrier, commandant le centre d-? 
réception ot le<s représentants de M. j 
Scapinl et de M. Pinot, accueillirent 
les libérés c.ur le qtuil de la gare, en 
compagnie du colon.1 von Genlmgen. 

M. Oanne rappela aux prisonnier» 
libérés qu'Us devaient leur llbàra/tlon 
à la relève, au Maréchal et aux ef
fort» soutenus du président Laval. Il 
leur transmit lee souhaita de bien
venue du Chef de l'Etat et du chef 
du gouvernement. 

Le chef du convoi, l'adjudant Le-
muet. répondit e n c*» terme . : 

« An moment où n o t a retrotsv&n» 
1. sol de France, à l'heure où nous 
allons nous séparer, pour regagner 
no* foyers. Je veux, au nom de tous 
l e . prisonnier* de ce convoi, remer
cier ceux à qui nous devons d'être 
ici. D'abord, le chancelier du Retch 
qui a o nsenti à nous laisser revenir, 
erwsulte. et de tout notre cceur, nous 
disons nvrcl a notre vadeureux Ma
réchal et au président Lavai, dont la 
aaae polit ique est à l'orlelne de la 
relève. Comme prisonniers, nous 
avons, en Allemagne, été traités avec 
correction et humanité. Nous reve
nons à présent travailler au redres
sement de notre paya et au rappro
chement de nos deux pays, la France 
et l'Allemagne. » 

De nouvelles acclamation* crépitè
rent, puis le convoi gagna le centre 
de libération. 

(Lire la suite page 2.) 

«Ça marche très bien!...» 
Pour ma consoler de n'avoir pat i 

touché d'huile, ma crémière m'a 
confié gravement : r* Ça marciie 
tré* bien en Afrique du Nord.» 

« Nous avançons en Htuste », ma 
aussi tururré la bouchère, oui ar
boré aux doigt* et aux oreilles pour j 
une petite fortune de purs dia-
WssWtkXm 

Quand ce* honorables commer-
çunf e», partitant intéressées de l'or-1 
sir* et delà propriété, affirment que 
* ça marche bien » et que < NOUS ; 
avançons », vous ave* tout compris i 
comme moi-mime qu'il s'agit des\ 
Américain* en Tunisie, des Anglais, 
en Tripoiitaine et, bien entendu.] 
de* Boichevittet en Russie. Depuis I 
le début de novembre, une extraor
dinaire euphorie a empoigné s. nos 
compatriotes gaulUttet ainsi quel 
tou* ceux qui, pour è tablir leur pa- ! 
triotttme intransigeant, estiment 
indispensable d'afficher une débor
dante xénophilie. 

Eisenhower piétine d la frontière 
algérienne, Rommet t'accroche en 
Tripolitatns. le* contre-attaque* al
lemande* bousculent roffensive *o-
viétique à Wellki-Luki et tur le 
Don, Vlncompitence des stratèges 
allié* éclat* tur tou* le* front*, mait 
rien n'ébranle la confiance aveugle 
de* * va-t-en guerre > de 1039, in
tenables à toute* les morsure* que 
leur infligent le* événements. 

Au motm. cette *ati*faction inal
térable ett-elie partagée par le* in-
térettét? 

Il n'en e t rien. 
La prêtée soviétique marque son 

mécontentement de la stagnation 
de* opération* américaines en Afri
que. 

De ton coté, le < Daily Mail » 
constate que « toute la côte, de Bi-
twrt* à Tripots, est au pouvoir de* 
Allemand*, et que le* voie* de com
munication tant aus*t sou* le con
trôle de Rommet et de Nehrtng». 
Il insinue que « Cett, de la part du 
commandement, « n triste jeu que 
celui qui constate- à masquer la vé
rité au public anglais. Tôt ou tard, 
celui-ci finira par tout savoir.» 

« La campagne d'Afrique du Nord, 
condut-a, ne nous permet pat de 
fonder me bien grand* etpotrt sur 
uotr* aptitude à mener à bien une 
tes***» effective 6m rtvrope.» 

L'expert militaire britannique. 
Sir Hubert Gough, exprime, pour sa 
part, * le sentiment de décourage
ment »„«ui gagne les milieux anglo-
américains, ceux-ci s'aperçoivent, 
en effet, que « dès que les opéra
tions qu'ils conduisent cessent d'être 
facilitées par des combinaison* ex
tra-militaires, il* se heurtent tou
jours aux •mêmes échecs. » 

En ce qui concerne les evictoires» 
soviétiques, les compétence* britan
niques sont loin de te montrer ta-
titfaites. Elles déplorent l'inconce
vable gaspillage de matériel décidé 
en pure perte par les généraux bol-
chevistes. 

Dam le « Daily Express», le dé
puté travailliste Shtnwell écrit : 

« Croire que la victoire est pro
che, c'est faire preuve d'un opti
misme béat. » 

Et le même .parlementaire, pas
sant une revue générale de la ti-
tuation, souligne encore let perte* 
énormes suWes par les marines an
glo-saxonnes, « t u / a l t de l'activité 
de* sous-marintutiemandt. Il pré
cise : 

* Nos perte* navales ont dépassé 
tout le tonnage repréaenté en 1939 
par la marine marchande britanni
que. » 

Quant à l'opinion de no* compa
triotes d'Afrique du Nord sur les 
bienfaits de l'occupation alliée, le 
reporter Ernic Pyle, correspondant 
du trust des journaux yankee* 
Sripps Herward. non* la donne en 
toute timplicité : 

c Les populations d'Afrique du 
Nord se montrent déconcertées par 
le laisser-aller des soldat* améri
cain*. 

< Les fruits pourrissent tur le* 
arbre* par suite de la mobilitation 
de la main-d'œuvre. conttate-t-U, et 
faute de moyens de tramport* le* 
marchés des ville* sont vides- let 
ménagère* ne trouvent presque rien 
et vitupèrent le* Américain*, qu'elle* 
estiment responsables de la dlieite.» 

Qui expliquera l'étrange aberra
tion de ceux qui. depui* deux an*.1 

sous l'influence d'une propagande 
mensongère, espèrent et annoncent 
chaque jour pour le lendemain. Var- > 
rivée de no* « glorieux libéra- j 

M r t L t I 
R x m TOtXJJtZ, 

Anordnung 
des 

Militaerbeiehlshabers 
Bekantitmacliuiig 

der Militaerverwaltung 
llrflssel. 10. Januar. 

Ich hahe wlederholt Orlegeiihelt 
ru straerrrler Abltrferung von 
8<<hii*»waffen grgi'b: n. Wrr heute 
noch unberechtlgt Im Besitx von 
SprrngstoR und Mi'husswenen l»t. 
muni aJs Terrorlst bHrachtet und 
b. hanil. lt aerden. Ich o r d n e 
diih'-r an : 

PrrMMien, die ohne gilltlgen 
BerechtlgungMchrln Im Brslt* 
von .sprenirstoU und mtlltaerlschrn 
S< husswaaTen (Ptstolen aller Art, 
Mu*chlnenpl»tolen, U e w e h r e n 
u«w.) mit Munition betrolten 
uerdrn. kiennen In Zukunft ohne 
krlrgsgerlclitllche» Verfahren «>-
fort erschossen werden. 

D'-r Mllitarrhefrlilshaber 
In lleigien und Nordfrankrelch 

v. Falk. nliaiiwii. 

Die MUItacrverwaUunf glbt be-
kannt : 

FlUcaTtige Kommunlsteii und 
Mltglleder v o n TVrrorgruppeii 
Tersuchen »lch der Fesfnahme 
durch die Pollzrl dadurch xu 
entzlchen, dans sie bel Freundrn 
oder Bekaiinlen, In Hotels, t iast-
*tartten. In Anstaltell oder bel 
Zlmmervermletern, aber auch bel 
llineii unbekunnten l'rlvatleuten. 
oft unter falscliein Namen, s k h 
vt rborgen lialten. Es wlrd darauf 
hlngewiestii, dass liach der Verord. 
nung de* Mllltarrbr'rrilshabers 
m i n Schutze grgen bulschrwls-
tlstlie l'mtrlebe voni «S. 8. 1941 
auch die BegUnstlgung von Kom-
miinlsleii und TerrorlKten mit 
dent Tuile bestraft wlrd. 

Die Kfïot Ikrrung wlrd de«halb 
in ilirrm elgenen lntere>»r davor 
gewarnt, vorsaetzrich. oder aueh 
durch Fahrlaeaaigkelt tlllrhtlge 
Terrorlaten und Kommnnlstrn In 
Irgendeiner Form ln»be*ondere 
durch Urherberriing. Versorgnng 
mit Lebensinltteln, Klrldung und 
sonstlgen lliirelelstunirrn zu u n -
tersttttsen. Sle wlrd vlelmehr 
aufjefordert. rln«rhutrglge Ver-
iliuTit«grUnde g e g e n Mleter, 
\Vohnungslnhaber oder Gaststaet-
tetibe^ltzer umgehend der naecll-
sten Dlenstrlle der deiitsehen 
•>!. herheltsrxHIzel, <i e h e | m e n 

Frldpollzel oder Feldgendarmrrie 
oder auch der landeaelgenen Fo-
llzel nillzutellen. Vertraulich. 
Behandlung soulier Angaben Ist 
gewaelu-lelstet. Aiif die fllr die 
Aurklaerung Ton Anarhlaegen ver-
»< hledentilch aasgeaetzten hohen 
«ieWlbelohnungen wtrd auadrOek-
llr.h hlngewleaen. 

AVIS 
I.e commandant militaire en 

Belgique et dans le Nord de la 
France communique : 

A mainte* reprises. J'ai donné 
l'occasion de livrer les arme» a 
feu sans mesures de répression. 

Celui qui se trouve encore 
maintenant en possession d'explo
sifs ou d'armes à feu doit être 
considéré et traité comme terro
riste. J'ordonne en conséquence : 

Les personnes non munies d'un 
port d'armes régulier et qui 
seront trouvées en possession 
d'explosifs ou d'armes à feu mi 
litaires (revolver* en tout geare, 
pistolets automatiques, fusils, 
e tc . . ) avec de* munitions, pour
ront, à l'avenir, lêtre fusillées 
immédiatement sans autre forme 
de procédure militaire. 

Le commandant militaire 
en Belgique et dans I . 
Nord de la France, 

von Falkrnhausen. 

L'autorité militaire communi
que : 

Des communistes et des mem
bres de groupes terroristes en 
fuite tentent de se soustraire à 
leur arrestation pur la police en 
se cachant chez des amis ou des 
connaissances, dans des hôtels. 
des pensions, des établissements, 
de» garnis ou même chez des par
ticuliers qu'Us ne connaissaient 
pas auparavant et cela, fréquem
ment, sous un nom d'emprunt. 
Il est rappelé à ce sujet que selon 
l'ordonnance du commandant mi
litaire pour la protection contre 
les menées bolchevistes publiée 
le 23 août 1941, la protection de* 
communistes ou terroristes est 
punie de la peine de mort. 

C'est donc dans son propre 
Intérêt que la population est Invi
tée à ne pas favoriser soit avec 
préméditation, soit par négli
gence des terroriste* ou des com
munistes en fuite en leur portant 
une aide sous n'Importe quelle 
forme, en 1rs hébergeant, en leur 
procurant des vivres, de* vête
ments ou en leur accordant toute 
autre facilité. Elle est, au c o n 
traire. Invitée a communiquer 
Immédiatement tout motif de 
soupçon a ce sujet contre des 
loueurs, des propriétaires ou de» 
hôteliers au premier bureau de 
police de sûreté allemande, de 
la Gehelme Frldpollzel, de la 
Feidgendarmerte ou même de la 
police locale. Le secret est assuré 
pour toute Indication de cette 
nature. 

On attire encore •peclalement 
l'attention sur le* récompense* 
élevées en numéraire qui aant 
attribuée* pour la découverte de* 
auteurs d'attentats. 

nement de conjurer le danger que < en plus de ceux dont nous dlspo-
oomporte pour lui le renforcement | son» déjà, une crise alimentaire très 
assuré de la position de 'l'Axe. I sérieuse pourrait surgir au cours 

Les observation* faites députa un ! de cette année. 
certain temps sur le iront africain | » Cette tâche est d a u t m t plus 
prouvate.it que les Anglais et les {urgente que notre sol doit toujours-
Américains préparaient une offensive ; produire davantage, par suite de» 
e t qu'il» cherchaient à amener d'ur- portes de tonnage que nous subls-
gence A pied d'œuvre le matériei in- sons et du grand nombre de navl-
diapensaible et surtout le carburant • res qui doivent êttre remis A la dls-
qu'lls ne peuvent obtenir sur pi ace. position de l'armée. > 
Dans le même temps. 1» recvuinals-i « Chaque habitant, a conclu M 
sance aérienne permit de découvrir ' Hudson. devrait se rendre compte 
nu ̂ 'Antilles un grand convoi de pé- ! du tonnage exceptionnel que l'ex-
trollers on formation. Les sous-ma- ! pédltlon africaine a coûté à l'An-
rlns allemands firent le reste. gleterre. > 

C'eet la première fol» dans l'hla-
toire de la guarre navale qu'un con
voi composé de bateaux-citerne» est 
ainsi détruit par des submeralblcs. 
La tao^-lque appliquée par le com-
mandemetit de l'arme sous-marlne 
allemande est. pour une grande part 
dans c euocéa. On se souviendra A 
ce prupos que le communiqué officiel 
parlait non plus d 'un , flottille mais 
d'un groupe complet d» soua-marlna. 
On hausse les épaules & Berlin de
vant les affirmations de la radio brl-
tannioue, dons ses émissions euro
péennes, que les submersibles au
raient été disperse, par les force, al
liées. 

Un million de livres 
par jour 

"pour la dissidence" 
Vichy, 11 Janvier. — Dans une 

Interview qu'il vient d'accorder à la 
presse, le vicomte Oeorg-?s de Mau-
dult qui, ainsi que nous l'avons dit. 

. vient de rentrer en France après un 
La victoire remporté, par les sous- j long séjour en Angleterre où 11 a 

marins a l l e m o n * . ajoute-t-on. est si 'collaboré avec de Gaulle, a déclaré : 
complète que des répercusalone sur i € E n r a U o n d - u n a c Cord conclu 
1. situation stratégique en Afrique, c n t p e „ g O U T e rnement anglais et la 
* ? _ — * * — * » * * • > g — * * * — * V * SlnBsMane. française, celle-ci touche 

• quotidiennement un million de livres 
sterling du gouvernement britan
nique pour l'entretien de la marine, 
de l'aviation et de l'armée de terre. 
En dehors de ces fonds, les Gaul
listes touchent, en outre, des subsi
des royaux de la Ligue contre l'anti
sémitisme qui est financée par de* 
Juifs richissimes du monde entier ». 

Enfin, on fait remarquer à Berlin 
que les sou«-marin« qui ont anéanti 
le convoi avalent affaire a des forces 
d'escorte triples : destroyers, navires 
rts purveillano» spéciaux «t avions. 

(Lira la suite p»ge 2.) 

Les Soviets paient cher 
leurs infructueuses attaques 

» 
624 chars détruits 

ou capturés en dix jours 

L'entrée en guerre 
de la Chine nationale 

A la suite de la décision du Japon, 
l'Angleterre et les Etats-Unis 

doivent renoncer 
à leurs privilèges exterritoriaux 
dans la Chine de Tchoung-King 

Oenève, 11 Janvier. — La B. B. C. 
annonça qu'un accord a été «igné 
entra 1 Angleterre «t la China aux 
terme* duquel la Orand. -Br . tagn . 
renonce A tous Ses privilège* exter
ri torlaux. 

Un accord identique est intervenu 
entre Tchoung-King et Washington. 
Ces accord* consacrent, en outre, la 
renonciation dea Anglais et dea Amé
ricain* a tou* leur* droit* spéciaux 
aur la propriété foncière et la navi
gation en China. Las dominions bri
tanniques n*ntr*nt paa an ligna d* 

La restitution de s concess ions 
japonaises 

Tokio, 11 Janvier. — Le porte, 
parole d u gouvernement nippon i 
déclaré qu'en restituant le* conoe* 
slon* e t e n abandonnant le* droit* 
d'exterritorialité à la Chine, 1. Japon 
avait voulu marquer aa •ympathle 
et «a compréhension a l'égard des 
revendication* naturelles du gouver
nement et du peuple chlnol». Selon 
1. porte-paroi. Japonais, ce* m e 
sure* touchent environ 600.000 Japo
nais résidant an Chine. 

I ( U * m 0étm p*n t ) 

Un poseur de mines roumain dans la mer Noire. 

QUARTIER CÉNERAL D U FiiHREU, I l JANVIER. — Le haut comman

dement des forces armées communique : 

Dans le Caucase »eptentrlonai près de Stalingrad, et dans le secteur 
du Don, les attaques incessantes des forces d'Infanterie et de chars sovié

tiques numériquement supérieures,ont é té repoussées au cours de durs combats 
où l'ennemi a subi des pertes sanglantes. De puissantes formations de la 
Luftwaffe sont Intervenues dans ces combats. Au cours de contre-attaques, 
des formations d'infanterie et de chars allemandes ont anéanti des unités 
adverses. 

L'armé, et l'aviation ont démoli eu rendu inutilisables IM chars blindé» 
soviétiques, dont SS rien que dans le s ecteur de Stalingrad». Des rhasseuri 
allemands ont abattu 20 avions soviétiques. Deux appareils allemands sont 
perdus. 

Dans la secteur entra i , de* troupes de choc ont détruit un grand 
nombre de postes de combat ennemis, fait de» prisonnier» et capturé du 

Le» combats autour de Wellkl-Lukl et au sud-est du lac Ilmen con
tinuent. 

Du l" au 10 Janvier, des f ormatlons de l'armée ont détruit, 
capturé ou mis hors de combat, sur le front de l'Est, S24 chars soviétiques. 

An cours de nouvelles attaques contre la ligne de Mourmansk les 
Soviets ont perdu une grande quantité de matériel roulant. Dans le non 
de Mourmansk, des avions -*- »•-- —*-"— 
cargo de 4.000 tonnes 

Le* perte» soviétiques 
en hommes 

Berlin, I l Janvier. — Les pertes 
énorme* subies par les Bolchevistes 
en hommes et en officiers, au cours 
de leurs attaques massives, com
mencent à produire des effets aussi 
graves que les destruction* de chars. 
de canons e t d'avions. Il est certain I 
en effet, qu 'un , offcnslv. menée en 
plein hiver nias*, Inflige à celui qui' 
l'entreprend, des perte* plu* élevées 
que celles qui marquent le* campa
gnes d'été. De plu», la tactique des 
Soviets qui lancent Impitoyablement 
leurs masses d'infanterie dans 1. feu 

Berlin, 11 Janvier. — Le maréchal 
Ooerlng et M. Kosenberg ont fêté 
hier leur 50' anniversaire. Le* Jour
naux allemands soulignent l'impor
tance de l'œuvre accomplie par les 
deux hommes d'Etat dans le cadre 
de l'Allemagne nationale-socialiste. 

Le maréchal du Reich, HermAnn 
Ooerlng. est u n . de» personnalités 
les plu» attachantes du I l le Reich 
nattonal-socla.ute. La peuple alle
mand lui accorde une popularité 
dont peu de dirigeants ou chef» 
d'états peuvent s . flatter. Popula
rité qui n'exclut pa» la déférence ni 
1 admiration pour cet organisateur 
émlnent. qui compta parmi les pre
miers compagnons du PUhrer dans 
la lutte pour la libération du peuple 
allemand. 

On lui reconnaît un courage dont 
U a donné d'innombrables preuves 
pendant la guerre 1914-1918. qu'il 
fit comme aviateur, et qu'il termina 
avec le grade de capitaine, avec 
plusieurs victoires à son actif. 

Depuis l'avènement du Reich n»-
tlonal-soclalUte. le maréchal Ooe
rlng a attaché son nom surtout a 
l'organisation Industrielle et écono
mique de la nation, faisant réussir 
avec maîtrise 1. plan de quatre ans 
qui équipa l'Allemagne comme a u 
cun pays du monde. 

Mal* son plu* beau titre de gloire, 
et celui qui lut vaut la reconnais
sance du peuple allemand, est cer
tainement la création de l'armée de 
l'Air, de cette Luftwaffe, dont u «st 
le chef spécialisé, et dont il a au 
faire une arme Incomparable, grâce 
à son expérience personnelle, à son 
énergie A t o u t , épreuve, et A M, 
connaissance de* 

Quatorz» soldats balgts 
sont traduits 

devant un eonsoil do fuorro 
britanniquo 

Stockholm, 11 Janvier. — Le «News 
Chronlcl. » annonce qu'a Londres 
quatorze soldats belges ont été tra
duits en conseil de guerre et cri
tique, en termes très sévères, le fait 
que les débats ont eu lieu à huis 
clos. 

« On ne pourrait plus utilement 
servir la propagande ennemie », con
clut ce Journal. 

(Beiga-Press). 

Alfred Rosenberf 

M. Alfred Rosenberg est surtout 
connu comme le doctrinaire du Parti 
national-socialiste. C'est lui qui a 
de.mon.ure, avec u n . précision scien
tifique, et des documents d 'un, par
faite conscience, l'excellence d u sans; 
«t de 1s race dan* le* manifestation* 
de» peuples aryens. 

Ses théories o n t eu une très grands) 
Influence sur l'évolution politique 
d u IIP Reich. 

Iryvestl de l'entière conflanee du 
Filhrer. M. Rosenberg a reçu de lu i 
la haute charge de ministre pour Isa 
territoire* occupé* de l'Bst. Son lésa 
est d . réorganiser, sur le plan éco
nomique, e t surtout agricole, le* 
Immenses territoire* conquis, afin 
qu'il* concourent l u x usaimrre* d* 
l'Allemagne et de l'Europe entière. 
Cette tache implique, dan* 1. do
m a i n , administratif, u n . ouvre i m 
mense. U n'est pas Jusqu'au d o m a i n , 
spirituel où M. Rosenberg ne dots* 
agir sur les peuples soumis récem
ment encore a l'Idéologie commu
niste et à toutes le* misères qu'elle 
a entraînées. 

LA GUERRE EN AFRIQUE 

dû, déa l'été dernier, mobiliser les 
classe* 1935 «t 1936. On signal . , en 

(Lire la suite page 2.) 

Problèmes 
d'après-guerre 

« U n état jnif libre 
sera nécessaire » , déclare 

le sénateur américain Pepper 
Amsterdam, 1: janvlre. — < 

allemand, est cause de véritables hé- mande de New-Tork au Service 
oatombes. d information» britannique : 

Paît *ymptom. t lqu . : en plu*ieur.I " • **n*teur américain Pepper 
secteurs du front, dans 1. Caucase ? * c , r * S?» t o u t P«*ramme relatif 
notamment, on a trouvé ces Joura- * ™ réorganisation d iprè.-guerrs 
et. parmi les prisonniers, dea Jeunes 1 d e v * ' t « " a n t i r la constitution d'un 
gan* do 17 e t marna d s 16 ans. Cela « *£**" U>u* m "alaaOsa») », 
«OBXU— qg«a la» SjaOàafJOm» *&* (Lot* ls) esta» p « f « X ) 

Combats locaux à l'avantage 
des Germano-Italiens en Tunisie 
Les Anglais se lamentent sur l'insécurité 

des routes océanes de renfort 
infestées de sous-marins 

Q U A R T I E R GÉNÉRAL P U F U H R E R , 11 JANVIER. — Le haut comme**» 

dément des forces armées communiqve : 
En Afrique du Nord, «cavité d . combat locale. L'aviation guigna* 

Italienne a attaqué des bases ennemies, ainsi qa* des positions et dea 
colonnes en marche. Le» chasseurs allemands ont descendu cinq aasauesas 
ennemi». 

R O M E . 11 JANVIER. — Le quartier générai de tarmie communique f 
3ur ls front de ta Syrie, activité «s patrouilles. 
En Tunisie, aea* avons u s ml m de» attaques de* temps* iiisi—lea, 

capturé quelques orme» et pris plusieurs prisonniers. 
Malgré la marnai* tassa*, tas formations de l'aviation lUIlsan» s* «a 

l'aviation allemands ont couvert de sssnkn a plusieurs reprises Ma iisiMUa* 
avancées d . l'ennemi ainsi que de» colonnes d . traapas aa sasrek*. Bâtas 
les ont aussi mitraillées. Cinq avisa* ant été akattaa «a HIBBSTHS astls— 
par de» avion» de chasse aliesnanes. 

Des sttssjaes «ta l'svutioa ennemi, conrr* l l ta «a L»a*ia»a«* e t ossstra 
Tripoli n'ont sas causé «ta paît*». Le* dommage» sont • ta ta» s* 

Près du cap San-vite, près d* raierai*, aa a troavé tas restes «"aa svtsa 
bimoteur anglais avec tas cadavre* d* se . six «cessants- Cet svtsa avaSS 
et* attelât par ta D C A et tnceadié tan d'un* esta «as «al s'était ; 

(Lire la -mol.) 
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